
La Lettre pastorale  
Dimanche de la miséricorde, le 8 avril 2018

« Afin que vous débordiez 
d’espérance »
(Saint Paul aux Romains 15,13)

DIOCÈSE DE RENNES, DOL ET SAINT-MALO

i
APPRENDRE

À DIRE MERCI



La Servante de Dieu Léontine Dolivet
(1888-1974, est née et a vécu à Betton)

« Dieu est mon Père.
Ô mon Père des cieux,

c’est surtout quand mon ciel est noir
et ma croix plus lourde

que je sens le besoin de vous dire�:
Je crois à votre amour pour moi�!

Oui, je crois que vous êtes mon Père
et que je suis votre enfant.

Je crois que vous m’aimez d’un amour infi ni�!
Je crois que vous veillez nuit et jour sur moi

et que pas un cheveu ne tombe de ma tête
sans votre permission ! »

« Tu es catéchiste, éducateur ou volontaire�? 
Sois saint en devenant un signe visible de l’amour 

de Dieu et de sa présence à nos côtés. »
François, 19 novembre 2014
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i
APPRENDRE

À DIRE MERCI

Comme « famille de Dieu », nous avons à vivre dans l’action de 
grâce. Comme baptisés, nous avons besoin de l’inscrire dans nos 
vies et nos communautés. C’est par notre capacité à dire « merci » 
que nous serons joyeux et pleins d’espérance.

Oui, qu’il est beau dans une famille de se poser pour se dire merci 
les uns aux autres�! Dans une classe de prendre le temps de voir 
ensemble pourquoi on va dire merci�! Dans nos journées si oc-
cupées, de faire une pause pour exprimer un merci. Or, dit une 
proposition, « les mercis que l’on reçoit nous aident à dire merci à 
notre tour ». Ainsi, il est bon de « se dire merci en famille, en com-
munauté ».

« Déjà dans la vie courante, n’est-ce pas à la base de l’éducation de 
savoir dire “merci”�? », lit-on dans une proposition. Au-delà de la 
politesse, cela a une valeur essentielle. L’enfant est heureux lors-
qu’il reçoit. Pour lui, s’il reçoit, c’est qu’il est aimé�! Lui apprendre 
à dire « merci », c’est lui faire prendre conscience qu’il est aimé�! 
Tel est le sens du cadeau pour des fêtes ou des anniversaires, nous 
le savons bien.

De même, nous qui sommes enfants de Dieu, nous recevons des 
cadeaux. Selon des propositions, « l’action de grâce n’est pas la 
naïveté mais la lucidité de voir l’œuvre de Dieu dans les joies et dans 
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les di�  cultés. C’est notre capacité à voir le BEAU, à nous émerveil-
ler qui fait rendre grâce. » « La création. Nous savons l’admirer, dire 
merci pour ce qu’elle est. Nous rendons grâce à Dieu (volontaire-
ment ou inconsciemment). Le Seigneur nous a donné le monde. »

La création est un cadeau. Mais aussi mon prochain, ma famille, 
ma communauté ecclésiale, mon frère ou ma sœur par le Bap-
tême, le jeune qui m’est confi é, le pauvre qui frappe à ma porte… 
est un cadeau. Et aussi, la foi�: « C’est un cadeau de croire et d’être 
heureux, d’être aimé de Dieu tel que je suis, de recevoir l’Esprit 
Saint qui ouvre le cœur. » Une proposition rend grâce pour le 
Baptême reçu, « moment très intime et très profond ».

L’Église nous apprend à nous émerveiller en raison des dons re-
çus, par les psaumes de louange et par la prière liturgique de l’Eu-
charistie. Une proposition cite ce que le prêtre nous dit�: « Rendons 
grâce à Dieu », et nous répondons�: « Cela est juste et bon. » Alors, il 
enchaîne�: « Vraiment, il est juste et bon de Te rendre grâce toujours 
et en tout lieu… ». Oui, les dons de Dieu sont tellement grands !

Des propositions suggèrent qu’il y ait une action de grâce dans les 
Prières universelles. D’autres pensent que les funérailles devraient 
être vécues comme une action de grâce pour la personne qui a reçu 
le don de la vie, qui a sûrement aimé et fait du bien, qui est aimée de 
Dieu et sauvée par Jésus. Merci à vous qui, avec écoute et amour, 
accompagnez les familles en deuil et êtes guides d’obsèques.

Bien sûr, « il n’est pas toujours facile de rendre grâce à Dieu dans les 
épreuves, nous avons besoin d’être soutenus, de vivre la fraternité ». 
E� ectivement, l’amitié qui nous soutient, le frère ou la sœur qui 
est là pour nous aider, la prière dont on nous assure, tout cela 
éveille peu à peu nos cœurs sou� rants au merci.

Des propositions sont suggestives�: « Apprendre à s’émerveiller, 
pratiquer quotidiennement l’émerveillement (15 minutes), témoi-
gner de ses émerveillements en paroisse en commençant chaque 
réunion de groupe pastoral par un “partage d’émerveillement” et au 
niveau diocésain au cours d’un “dimanche de l’émerveillement”. » 
« Partager des moments d’actions de grâce, cercle vertueux pour 
développer chez chacun cette sensibilité à voir l’action de l’amour 
de Dieu au quotidien. L’idée est d’inviter les personnes au cercle 
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vertueux du “merci” au quotidien et se rendre compte que tout le 
monde peut trouver des occasions. »

Ce « cercle vertueux » contrarie heureusement le stress de notre 
société de consommation qui nous pousse toujours à avoir plus 
et à accaparer pour soi. Grâce à notre disponibilité intérieure 
à rendre grâce, nous brisons ce cercle infernal du stress lié 
à l’idole de la consommation. En e� et, les mercis nous per-
mettent de reconnaître ce que nous recevons et d’en être heu-
reux. Ils nous conduisent à « l’heureuse sobriété » que nous pro-
pose le pape François (Laudato Si’, n. 223).

LE PAPE NOUS INVITE à regarder « l’être intérieur 
d’un grand évangélisateur comme saint Paul » dont la 
prière « se transforme en remerciement à Dieu pour les 
autres�: “Et d’abord je remercie mon Dieu par Jésus Christ 
à votre sujet à tous” (Romains 1,8). C’est un remerciement 
constant�: “Je rends grâce à Dieu sans cesse à votre su-
jet pour la grâce de Dieu qui vous a été accordée dans le 
Christ Jésus” (1�Corinthiens 1,4)�; “Je rends grâce à Dieu 
chaque fois que je fais mémoire de vous” (Philippiens 1,3). 
Ce n’est pas un regard incrédule, négatif et privé d’espé-
rance, mais bien un regard spirituel, de foi profonde, qui 
reconnaît ce que Dieu même fait en eux. » (n. 282)

« Il convient plus que jamais, souligne une proposition, de se mettre 
à l’école de Jésus. C’est Lui et Lui seul qui peut nous révéler en quoi 
consiste la véritable louange rendue à son Père. Puisque l’action de 
grâce rendue à Dieu est le fruit de l’action de l’Esprit en nous, il est 
urgent de redécouvrir ce que nous sommes devenus par le Baptême, 
personnellement et communautairement. » Que fait donc Jésus ?

CONTEMPLONS JÉSUS. Ses disciples l’ont sur-
pris en train d’exulter de joie et de rendre grâce à son 
Père (Luc�10,21). Il prie en chantant les psaumes (Mat-
thieu�26,30). Par exemple, ce grand psaume de la fête 
juive des Tentes (Jean 7,2)�: « Rendez grâce au Seigneur�: 
Il est bon�! Éternel est son amour�! » (Psaume�117,1) 
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Orientation n. 1�: 
Vivons un dimanche de l’émerveillement�!

Notre diocèse sera la « famille de Dieu » laissant voir le 
Royaume s’il sait rendre grâce pour ses dons. Comment le 
« merci » les uns aux autres et le « merci » à Dieu irriguent-ils 
nos comportements, nos réunions, nos regards�? Je souhaite 
qu’il y ait chaque année un « dimanche de l’émerveillement » 
dans tout le diocèse. Je voudrais qu’une réfl exion soit menée 
afi n de voir quelle serait la meilleure manière de le proposer et 
de le vivre dans nos paroisses, nos aumôneries, nos services, 
nos établissements scolaires et nos mouvements. Je propose 
qu’une action de grâce soit exprimée à chaque Prière univer-
selle lors de l’Eucharistie dominicale. Je demande que le Ser-
vice de pastorale liturgique et sacramentelle forme les guides 
d’obsèques et les Équipes d’accompagnement des familles en 
deuil afi n que les célébrations des obsèques expriment avec 
doigté une juste action de grâce.

Jésus nous invite à rendre grâce pour ceux qui annoncent son 
« nom », alors même qu’ils ne sont pas « avec nous » (cf. Luc� 
9,49-50). Oui, il est bon qu’une communauté chrétienne, qui 
peut-être éprouve de grandes di
  cultés, rende grâce pour les 
« fruits » portés par une autre communauté. Que chaque com-
munauté sache rendre grâce pour le témoignage porté par la « fa-
mille de Dieu » dans laquelle Dieu nous a placés, en Ille-et-Vilaine�!

Orientation n.�2�: 
Enrichissons-nous par des « visitations »�!

La rencontre entre les communautés chrétiennes est vi-
tale pour mieux rendre grâce�! Je voudrais que le Conseil 
épiscopal réfléchisse afin que soient organisées des « visi-
tations » entre di� érentes communautés, quelle que soit sa 
forme de vie, dans notre diocèse. En faisant connaissance 
les uns avec les autres, nous serons plus à même de rendre 
grâce à Dieu car chaque communauté a sa manière propre 
de porter témoignage. Sachons discerner l’œuvre de Dieu !
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L’action de grâce nous conduit à la sobriété liée à l’écologie 
qu’évoquent quelques propositions. Le pape François nous ap-
pelle à entendre saint François d’Assise qui loue pour la création. 
Il ajoute�: « Le monde est plus qu’un problème à résoudre, il est 
un mystère joyeux que nous contemplons dans la joie et dans la 
louange. » (Laudato Si’, n. 12)

Orientation n.�3�: 
Rendons grâce pour la création�!

Que l’admiration pour la création soit le fruit de l’éducation 
des jeunes. Qu’elle soit enseignée grâce à la pastorale. Qu’elle 
nous conforte dans le choix d’une vie plus sobre. Qu’elle nous 
pousse à poser des actes plus respectueux de la création. 
Qu’elle nous conduise à l’action de grâce envers Dieu, Créa-
teur et Père. Qu’elle nous porte à encourager la science pour 
que soient mieux découvertes les lois qui régissent les équi-
libres de notre planète afi n que nous sachions mieux la servir 
pour le bien de tous, en particulier des plus pauvres, et la 
recevoir avec gratitude. Je demande qu’on prête attention 
à la journée du 1er septembre instituée par le Pape comme 
« Journée mondiale de prière pour la sauvegarde de la créa-
tion », ou à la fête de saint François d’Assise, le 4 octobre, 
afi n que nous grandissions tous dans le choix d’une vie plus 
sobre. « Soyez sobres ! » (1 Pierre 5,8)



PÈLERINAGE DE NOTRE-DAME DE LA PEINIÈRE
Dimanche 10 septembre 2017



FÊTE DE LA PENTECÔTE AU STADE
Dimanche 27 mai 2012



J’aurais beau parler toutes les langues  
des hommes et des anges,

si je n’ai pas la charité,
s’il me manque l’amour,

je ne suis qu’un cuivre qui résonne,
une cymbale retentissante.

J’aurais beau être prophète,
avoir toute la science des mystères

et toute la connaissance de Dieu,
j’aurais beau avoir toute la foi

jusqu’à transporter les montagnes,
s’il me manque l’amour,

je ne suis rien.

J’aurais beau distribuer
toute ma fortune aux affamés,

j’aurais beau me faire brûler vif,
s’il me manque l’amour,

cela ne me sert à rien.

L’amour prend patience ;
l’amour rend service ;

l’amour ne jalouse pas ;
il ne se vante pas,

ne se gonfle pas d’orgueil ;
il ne fait rien d’inconvenant ;
il ne cherche pas son intérêt ;

il ne s’emporte pas ;
il n’entretient pas de rancune ;

il ne se réjouit pas de ce qui est injuste,
mais il trouve sa joie dans ce qui est vrai ;

il supporte tout,
il fait confiance en tout,

il espère tout,
il endure tout.

L’amour ne passera jamais.

(Saint Paul, Première lettre aux Corinthiens 13)
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